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Mémoire et Avenir ­ Chapelle Française de Soest 
37 rue de Chézy  92200 NEUILLY­SUR­SEINE 

www.memoireetavenir.fr 

PROCES­VERBAL de l’ASSEMBLEE GÉNÉRALE ORDINAIRE 
5 avril 2008 

PARTICIPATION 
Membres présents : 

Messieurs :  Bonnerot,  de  Chateauvieux,  Dagonet,  Gordien,  Guérin,  Grzybowski,  Jacheet,  Lederman, 
Lescot, Mouly, G. Raclet, M. Raclet, Romain, Waendendries 
Mesdames : Boneu, Bonnerot, Cénat, de Chateauvieux, Couchouron, Coudron, Hubert, Mallen, Mallen­ 
Pellegrin, Mayer, de Montchenu, Ruiz­Poupart, Vauvel, Vérove, Waendendries 
Mesdemoiselles : Lascombes, Vignolles 

Mandaté par le GFK : Monsieur Jean­Christophe Kling 
Pouvoirs reçus : 79 
Note : Abréviations utilisées dans le présent document : Geschichtswerkstatt Französische Kapelle : GFK et 
Association « Mémoire et Avenir – Chapelle française de Soest : MACS » 

1.  OUVERTURE DE LA REUNION 
A 14h, la Présidente, Marie Mayer, déclare ouverte l’Assemblée Générale Ordinaire de MACS. 
Elle souhaite la bienvenue à tous les participants et salue particulièrement M. Jean­Christophe 
Kling, représentant notre partenaire allemand, le GFK. Elle remercie aussi ceux qui, empêchés ou 
trop éloignés de Paris, ont envoyé leurs pouvoirs car le quorum est atteint. Marie Mayer exprime le 
plaisir et l’émotion qu’elle a à présider cette Assemblée. 

Quelques extraits de son discours d’introduction : 
« Notre  association  doit  garder  le  cap  fixé  par  mon  cher  prédécesseur,  bien  décrit  dans  les 
statuts : honorer la mémoire des officiers prisonniers dans tous les OFLAG entre 1940 et 1945 et 
surtout faire connaître cette partie de l’histoire de la 2 ème guerre mondiale et l’expérience atypique 
qu’elle constitue à maints aspects aux jeunes générations. 
MACS  n’a  donc  qu’une  vocation :  rassembler  et  médiatiser  les  souvenirs  de  la  captivité  des 
officiers et  les  transformer en une mémoire  vivante,  transmise aux  jeunes générations. Susciter 
des contacts, des échanges, entreprendre, rechercher des soutiens. Sans relâche …. 
Et démontrer par un nombre grandissant d’adhérents, signe d’ouverture et de rayonnement, que, 
depuis 4 ans, nous avons déjà  réussi à un peu exhumer cette mémoire, à  intéresser, outre des 
familles,  des  amis,  des historiens,  et  des amicales  qui  subsistent  aujourd’hui…  Il  faut  continuer 
inlassablement dans cette voie. » 

L’Assemblée approuve l’ordre du jour modifié qui lui est soumis. 

2.  ACTIONS MENEES EN 2007 
­  2007  aura  vu  l’accomplissement  d’un  projet  capital  pour  l’Association :  la  réalisation 
d’interviews  de  10  témoins. Marie  Mayer  remercie  vivement  les  adhérents  et  leurs parents  et 
amis pour l’aide et la générosité dont ils ont fait preuve à cette occasion. Le fait que ces interviews 
soient financées par MACS attribue à l’Association les droits sur leur utilisation. Le cinéaste qui les 
a  réalisées  va  procéder  au  montage  mais  c’est  un  travail  très  important  qui  nécessitera  l’aide 
d’historiens. Ce projet permettra de présenter des demandes de subvention. 

­  La  compréhension  mutuelle  entre  le  GFK  et  MACS  se  sont  améliorées.  Marie  Mayer 
entretient  désormais des  contacts  amicaux avec  la Présidente Barbara Köster.  Jean­Christophe 
Kling qui représente GFK lit un message de Barbara Köster à l’attention de l’Assemblée :
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« Chère Présidente de l’Association Mémoire et Avenir, chère Marie, chers Amis de l’Association, 
Depuis Soest, je vous salue tous bien cordialement à l’occasion de votre assemblée générale et vous 
souhaite un bon déroulement de cette assemblée. 
De même que vous réalisez en France le travail du souvenir, les membres de l’Atelier Historique de 
la Chapelle Française de Soest s’efforcent aussi de garder la mémoire des temps passés qui ont été 
bien douloureux pour vos compatriotes. Notre intention spéciale est d’esquisser pour les 
générations futures un tableau de la situation pendant la dernière guerre mettant en lumière les 
conditions dramatiques de la vie du camp mais ne négligeant pas l’espoir se manifestant à travers 
la vie culturelle et religieuse des prisonniers. Ne serait­t­il pas, dans ce contexte, raisonnable 
d’encourager chez nous à Soest les rencontres de jeunes, Allemands et Français, citoyens d’une 
Europe de plus en plus unie ? Ainsi ce lieu de peine et de souffrance pourrait­il obtenir une toute 
nouvelle signification et se transformer en un véritable lieu de réconciliation. 
Une fois de plus vous avez prouvé que nous marchons ensemble sur cette voie, pour réaliser 
ensemble un mémorial. Notre Chapelle Française, destinée à devenir le centre de ce mémorial, 
présente malheureusement des marques de détérioration. Grâce au travail de documentation 
scientifique d’une jeune restauratrice, l’année dernière, il a été possible de dresser une liste des 
dommages présents et nous sommes bien conscients du fait que nous avons à agir en urgence. Avec 
l’aide que vous nous apportez, nous allons pouvoir entreprendre les travaux nécessaires. Au nom 
de tous les membres de l’Atelier Historique de la Chapelle Française je vous dis un grand merci 
pour votre soutien généreux. 
Cher Marcel, merci pour votre entremise, Chère Marie, merci pour votre travail de coordination et 
je remercie le Souvenir Français pour les moyens financiers qu’il a bien voulu mettre à notre 
disposition pour la restauration de la Chapelle. Nous allons, au cours des prochaines semaines, 
entreprendre ce qui 
est nécessaire pour que, en accord avec le service de la protection des monuments, les travaux de 
restauration puissent commencer, afin que la Chapelle soit conservée pour les générations futures. 
Je voudrais également vous inviter à venir visiter notre chapelle quand ces travaux seront terminés, 
pour voir ce lieu que vos compatriotes ont créé il y a plus de soixante ans. 
Comme vous le savez certainement, nous voulons de plus travailler à la réalisation d’un musée 
documentant l’histoire de l’Oflag VI A. C’est un projet difficile, car il faut vaincre bien des 
résistances. Mais notre groupe de travail « Musée Français » se rencontre régulièrement et nous 
espérons pouvoir présenter déjà de bons résultats au milieu ou à la fin de l’année 2009. A ce sujet, 
je vous remercie aussi pour les nombreuses archives que vous avez déjà mises à notre disposition. 
Continuons à suivre le chemin commencé ensemble et ainsi participer un peu à la réalisation et à la 
réussite de l’histoire franco­allemande. 
Avec mes meilleurs vœux pour cette journée, je vous envoie à Paris toutes mes salutations. 
Barbara Köster » 

Jean­Christophe Kling  précise  que  la  restauration  de  la  toiture au dessus de  la Chapelle a  été 
réalisée, qu’il n’y a plus d’infiltrations d’eau. Grâce au soutien financier du Souvenir Français, de la 
Ville de Soest et de Paderborn, la somme nécessaire pour démarrer les travaux de restauration de 
la Chapelle a donc été réunie et les travaux vont commencer. 

­  Site  Internet  de  MACS :  La  Présidente  rappelle  que  le  Musée  Virtuel  compte  environ  620 
documents (ce qui correspond à des milliers de pages). A sa connaissance, c’est  le seul site qui 
rassemble  autant  d’archives  sur  ce  sujet :  les  Oflag  XB  et  VIA  sont  en  tête  en  nombre  de 
documents archivés les concernant, suivis par le IVD et le XVIIA. Viennent ensuite les XIIIA, VIIIG 
et l’Aspilag qui comportent 40 à 50 archives ; mais il y a également des traces des 13 autres Oflag 
qui ont entre 1 et 30 documents. Pour le IID­IIB, il n’y a rien car il a son propre site dont on trouve 
le lien dans le Musée Virtuel. 

­ Site  Internet  de  l’Oflag  IID­IIB : Etienne Jacheet, Secrétaire Général de  l’Amicale du  IID­IIB, 
intervient  pour parler  du  site  Internet  consacré au  IID­IIB qui a déjà engendré une quinzaine de 
nouveaux contacts avec des familles d’anciens prisonniers :
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« Le projet de site internet a été initié avant que je découvre par hasard l’existence, en faisant des 
recherches sur internet, de l’association MACS. Il a été mené à bien et mis en ligne fin 2007. 
Ce site repose sur deux ouvrages : 
­ 1 ­ une plaquette réalisée il y a dix ans par notre ancien Président, le Général Jean SIMON. Elle 
se  voulait  un  résumé  de  la  thèse  de  doctorat,  « LA VIE A L’OFLAG  IID­IIB »,  réalisée  par  un 
ancien du IID­IIB, l’abbé Pierre FLAMENT et qui comporte plus de 800 pages. 
­ 2 ­ le récit de la création d’un tunnel de 117 mètres de long et de l’évasion au cours de deux nuits 
de  17  officiers  dont  4  réussirent  et  purent  rejoindre  la  France.  Treize  autres,  passant  par  la 
Belgique,  y  ont  été  repris. La  troisième nuit,  le Lieutenant André RABIN a  été  assassiné  par  les 
soldats allemands qui attendaient à coté de la sortie du tunnel. J’y reviendrai au cours de ma 2 ème 
intervention. 
De nombreux documents ont été  insérés dans le site : nombreuses photos de l’époque et des lieux 
aujourd’hui, dessins, programmes des concerts donnés au cours de toute la captivité, etc… 
J’encourage chacun à visiter ce site à l’adresse suivante : www.oflags.fr » 

­ Bulletin de fin d’année : La Présidente demande à l’Assemblée si ce bulletin distribué à la fin 
de l’année a été apprécié. L’Assemblée exprime un contentement général. La Présidente annonce 
que  l’on  va essayer d’en  faire deux par an. Elle demande des  suggestions de  contenus  sur  les 
différents OFLAG. 

­  Journée  des  Oflag  2007 :  La  journée  des  OFLAG  s’est  tenue  le  20  octobre  2007  à  l’Ecole 
Militaire. Elle a  réuni environ 80 personnes à  la messe et 70 au  repas. Etaient  invités M. Beuth, 
Ministre Plénipotentiaire de l’Ambassade d’Allemagne, Mme Fellner, Conseillère pour les relations 
franco­allemandes du Ministère des Affaires Etrangères et Européennes, M. Kling et son épouse 
représentant  le  GFK,  Mme  Bonnet,  jeune  historienne  qui  prépare  une  thèse  sur  les  lieux  de 
mémoire franco­allemands. Ce fut une belle journée d’échanges chaleureuse et émouvante. 

L’ Assemblée note la diversité et l’importance » des activités énumérées dans ce compte­rendu et 
félicite la Présidente et le Conseil d’Administration. 

3.  COMPTES de l’ANNEE 2007 
Le Trésorier Didier ROMAIN commente le compte de résultat 

­  journée  du  20/10/07 :  bilan  négatif,  le  déficit  est  de  1288  €.  Beaucoup  d’inscrits  ont  été 
absents à cause des grèves. Afin de  remédier à cela,  l’année prochaine,  le paiement du 
cocktail sera demandé en même temps que la confirmation de la participation à la Journée. 

­  Nous n’avons pas eu de subvention cette année 
En conclusion, cet exercice est déficitaire de 196 Euros. 

L’Assemblée Générale approuve à l’unanimité les comptes qui lui sont présentés 
et donne quitus au Trésorier. 

4.  PROJETS 2008 
­ Montage du film : L’idée de départ était de réaliser un documentaire mais la richesse des 24h 
d’enregistrement permet d’envisager plusieurs pistes : 

­  un documentaire de  format  normal  (52 minutes) pour Arte par exemple  (ce qui avait été 
prévu) 

­  chaque interview (réduit) présenté sur le Musée Virtuel 
­  un  montage  plus  long  que  52  minutes  sur  Internet  (bon  vecteur  moins  cher  que  la 

télévision) 
Il y a là matière à réaliser plusieurs projets intéressants de demandes de subventions car rien n’a 
jamais été fait sur ce sujet. 
Autre idée : plusieurs transcriptions de ces interviews ont été réalisées ; les textes pourraient être 
repris par écrit (en enlevant les redites) et un recueil édité et vendu. 
M. Dagonet explique que le travail du montage est considérable et qu’il va nous falloir déterminer 
l’objectif que nous souhaitons atteindre et de choisir en fonction de celui­ci. La Présidente précise 
que nous ne pouvons pas nous passer de l’aide d’historiens pour travailler sur ces interviews.

http://www.oflags.fr/


4 

Marie­Françoise Cénat pense que des spécialistes du Mémorial de Caen pourraient nous aider. 
Réaliser  un  film  est  une  tâche  considérable  pour  toucher  un  large  public.  Il  faudra  peut­être 
acheter d’autres archives, ce qui sera coûteux. D’où l’intérêt d’obtenir des aides financières. 
Le  Général  Guérin  rappelle  qu’il  y  a  quelques  années,  des  documents  ont  été  données  aux 
établissements  cinématographiques  des  Armées  (CPAD) ;  on  pourrait  aller  les  rechercher.  Ils 
serviraient  également pour les expositions. 
Marie­Christine  Mallen  demande  pourquoi  on  ne  procède  pas  à  d’autres  enregistrements.  La 
Présidente  indique  que M.  de  Cuniac,  ancien  prisonnier  du  IID­IIB  qui  vit  à  Saint­Jean  de  Luz 
pourrait  être  interviewé  mais  il  faudrait  qu’il  soit  filmé  par  la  même  équipe.  Le  cinéaste  serait 
disponible en juin. Marie Mayer demande à Etienne Jacheet si l’Amicale du IID­IIB ne pourrait pas 
financer  cette  interview  (environ  2000  Euros).  Il  soumettra  cette  demande  au  Président  de 
l’Amicale. 

­ Mémorial pour  la Paix de Caen : Marie Mayer remercie Jacques Mouly qui a permis à MACS 
d’être reçue le 25 mars 2008 par M. Simonet, responsable du Mémorial de Caen. Se sont rendus à 
ce  rendez­vous :  le  Général  Guérin,  Marie  Mayer,  Marie­Françoise  Cénat  et  Gilles  Leimdorfer 
(photographe). 
Le Général Guérin évoque le dépôt au Mémorial de Caen, en 2006, d’une fresque peinte par des 
prisonniers d’un STALAG  de  la  région de Brême. Cette  cérémonie officielle à  laquelle  il avait été 
invité,  avait  été  organisée par  l’université  de Caen  sur  la  proposition de Helga Bories  ­Sawala, 
professeur d’histoire à l’Université de Brême. Le Général Guérin avait noté avec surprise et regret 
l’absence d’une représentation équivalente des OFLAG au Mémorial de Caen. 
L’objectif de la rencontre avec M. Simonet était d’essayer de voir comment MACS pourrait avoir un 
espace dans la partie d’exposition permanente du Mémorial. L’historique de MACS a été retracé, 
les actions en cours ont été évoquées ainsi que quelques échanges d’informations portant sur  la 
mémoire et l’histoire. M. Simonet a précisé que le Mémorial travaille en étroite collaboration avec 
l’Université  de  Caen  et  encourage  les  recherches  d’étudiants  (thèses).  Le  Mémorial  finance 
également des bourses. 
Il a souligné que l’espace actuellement disponible pour les prisonniers est très petit (une vitrine). Il 
serait possible cependant, dans un premier temps, de libérer un peu de place pour les OFLAG. Le 
Mémorial  reçoit un  large public : 450.000 visiteurs par an.  Il  conviendra d’écrire quelques  lignes 
denses sur la spécificité des Oflag en comparaison du texte concernant les STALAG. 
Le Mémorial  envisage de  réorganiser  sa partie  centrale,  partie  thèmatique.  L’espace  dédié  aux 
prisonniers  pourrait  être  plus  important.  Le  thème  serait  « Le  soldat  dans  le  combat ».  Ce 
réaménagement est prévu pour 2009. 
Le Mémorial pratique également une politique d’expositions temporaires mais tout est complet.  Il 
faudra viser 2010, en sachant qu’il faudra prévoir une animation (films, rencontres, lectures…) 
Problème des archives : La Présidente a un problème de stockage d’archives. En effet, le musée 
virtuel a été « nourri » par deux catégories d’archives pour le Musée Virtuel : des archives prêtées, 
scannées  et  rendues  aux  familles ;  des archives  données  à MACS  qu’il  convient  de  préserver. 
Marie Mayer se sent responsable des ces archives et aimerait les déposer dans un musée. 
M. Simonet propose de créer un fonds propre dont  il  faudrait définir  les conditions d’accès. Une 
convention serait nécessaire entre le Mémorial et MACS pour fixer les règles de partenariat. Marie­ 
Françoise  Cénat  pense  qu’il  faut  conclure  cette  convention  assez  rapidement.  Les  archives 
déposées pourront provoquer des travaux sur les OFLAG. MACS aura accès aux archives et pourra 
les  prendre  pour  des  expositions.  Le  thème  des  prisonniers  est  un  thème  qui  commence  à 
intéresser les universités (université de Saint Etienne). 
Au total, cette visite aura été productive et aura ouvert des chantiers. Il est certain que MACS a été 
pris très au sérieux. 

­  Exposition  de  Lyon :  c’est  un  autre  chantier  très  important  qui  nous  a  été  indiqué  par  M. 
Sanglerat, adhérent de MACS, très actif auprès du Musée de Lyon. Marie­Françoise Cénat a des 
contacts avec  le Musée de Lyon qui prépare une exposition dont  le  thème sera «Prisonniers de 
guerre – histoire d’une communauté captive » qui se déroulera du 23 octobre 2008 à février 2009. 
Elle  s’est manifestée  auprès de  la Direction de  l’exposition qui  est  très  intéressée.  L’exposition 
sera construite par rapport au fonds du Musée de Lyon. Cette exposition comprendra 7 parties : 

­  capture de masse (défaite et organisation des camps)
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­  organisation de  la vie active  (monde clos des OFLAG/STALAG,  vie  religieuse,  intellectuelle, 
artistique) 

­  évasions,  oppositions  et  actes  de  résistance  (tableau  exhaustif :  inertie,  grève,  journaux 
clandestins) 

­  les colis, les courriers 
­  Vichy et les prisonniers 
­  Femmes de prisonniers 
­  Libération et retour 
Marie­Françoise Cénat doit rencontrer les deux responsables de cette exposition. Elle nous fait 
également part des contacts qu’elle cherche à établir actuellement avec certains historiens de 
bonne volonté qui pourraient être associés aux travaux de MACS. 
La Présidente remercie vivement Marie­Françoise de sa contribution et de son efficacité. 

­ Voyage à Soest : Marie Mayer va partir à Soest le 17 avril avec Christian Dagonet, dont le père 
ancien prisonnier du VIA a peint le camp. M. Dagonet veut peindre comme son père l’a fait à 
Soest. Gilles Leimdorfer, photographe  les accompagne également. Marie Mayer pourra ainsi 
discuter  de  tout  ce  qui  a  été entrepris en  commun et  apporter  des archives  du VIA  pour  le 
musée en construction. Marie Mayer récupèrera des archives de Mgr Gaucher sur le VID et le 
IIIC, recueillies par J.C. Kling lors d’un voyage en Provence. 

­ Médiatisation : 
­  Marie Mayer a donné en février une conférence au Rotary Club de Strasbourg qui a été 

très écoutée ; la collaboration de MACS et de GFK ayant particulièrement retenu l’attention. 
Le  Rotary  Club  a  proposé  de  publier  le  texte  de  la  conférence  dans  leur  journal  « Le 
Rotarien ». 

­  Journal des PG CATM (Prisonniers de guerre ­ …) Marie Mayer a constaté qu’un texte d’un 
prisonnier de STALAG  avait  été publié ;  elle  va proposer un  texte d’un prisonnier  du VIA, 
texte très général sur la captivité. Elle a demandé l’autorisation de le publier à l’épouse de 
ce prisonnier. 

­  Elle a rencontré par hasard un journaliste de France Culture,  intéressé par  le sujet et qui 
pourrait nous mettre en  relation avec des  journalistes spécialisés  (2000 ans d’histoire ou 
Interceptions, France Inter). 

­  G.  Grzybowski  suggère  que  nous  envoyions  un  communiqué  de  presse  à  l’AFP  à 
l’occasion du 8 mai. L’idée a été retenue. 

Le Général Guérin informe l’Assemblée qu’il a récemment été reçu à la DPMA : à cette occasion, il 
a  appris  que,  parmi  les  projets  des  futures  « célébrations  officielles »,  l’évocation  de  la  brève 
campagne  de  mai–juin  1940  pourrait  figurer  dans  le  programme  des  cérémonies  en  2070.  Il 
espère vivement que ce projet sera retenu, d’abord parce qu’il y voit l’occasion de donner enfin à 
ces  journées  tragiques  la place d’honneur qui doit être  la  leur dans  l’histoire de  la France, mais 
aussi d’offrir  à MACS l’occasion, si nous savons la saisir, de prendre place dans ces célébrations 
et  d’affirmer  ainsi  notre  rôle  national.  Cela  voudra  également  dire  que  des  budgets  seraient 
débloqués pour cette occasion. Nous devons donc soutenir cette idée qui est dans l’air et réfléchir 
de quelle manière nous pourrions intervenir. 

Le Général Guérin pense qu’un premier pas est en  tous cas, dés maintenant, à notre portée :  il 
suggère  d’affirmer  la  dimension  nationale  de  notre  action  en  introduisant  l’adjectif  « National » 
dans  notre  titre.  Il  suggère  de  rajouter  en  complément  de  « Mémoire  et  Avenir  –  Chapelle 
Française de Soest » Association Nationale pour la mémoire des officiers prisonniers 1940 – 1945. 
Cette  suggestion  est  majoritairement  approuvée.  Toutefois,  l’intitulé  suscite  des  discussions,  le 
mot  « mémoire »  étant  trouvé  trop  réducteur  par  rapport  aux  buts  de  l’association  qui  portent 
également sur l’avenir. Nous sommes dans l’attente de vos idées. 

Commentaire du Général Guérin pour répondre sans attendre à cette attente . 

J’ai craint initialement que l’introduction de l’adjectif « national » dans le titre de notre association 
soit mal compris, le titre actuel donnant au premier abord peu d’information sur nos activités : c’est 
pour cette raison que j’ai proposé de nous donner en quelque sorte un « sous titre » plus explicite.
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Cette proposition complémentaire a été à l’origine de la discussion dont il est rendu compte dans 
le procès verbal. 
Il  se  trouve que, postérieurement à notre  réunion,  je me suis aperçu mes craintes n’étaient pas 
justifiées et que MACS jouit déjà d’une notoriété nationale non négligeable. Aussi ai­je demandé à 
notre Présidente que  l’adjectif en question soit  tout simplement ajouté à notre  titre actuel et que 
cette décision entre en vigueur sans délai à l’occasion de la nouvelle édition de notre dépliant dont 
un exemplaire est joint à l’envoi du présent  procès verbal. 

­ Groupe d’intérêt de l’ OFLAG IVD : 
Anne Mallen, fille d’un ancien prisonnier du IVD, nous fait part de la création d’un groupe d’intérêt 
concernant l’OFLAG IVD au sein de MACS : 
« Unité et diversité de MACS 
La sauvegarde de la mémoire des OFLAG  lie les adhérents de MACS, par des liens étroits. Au­delà 
de  cette  mémoire  commune,  chaque  oflag  a  sa  propre  histoire.  Chacun  des  dix  sept  OFLAG 
présente des caractères spécifiques, liés à sa durée, sa situation géographique, son implantation 
dans  l’espace,  son  organisation  matérielle,  son  importance  numérique,  les  personnalités 
marquantes… 
Parmi  ces 17 OFLAG,  le  IV D est  l’un des plus  vastes. Un  certain nombre de prisonniers  y  sont 
restés  la totalité de leur captivité, d’autres y sont arrivés au cours de la guerre, certains dans les 
derniers mois. 
Dans  l’association,  les  anciens  prisonniers,  parents  et  amis  sont  nombreux.  Au  conseil 
d’administration, le IV D est bien représenté. 
La  constitution  d’un  groupe  IV  D  a  un  intérêt  certain  pour  rassembler  les  témoignages  et 
documents,  pour  mettre  en  lumière  son  histoire  propre.  Le  projet  de  réunir  ce  groupe  d’intérêt 
devrait voir  le  jour bientôt. Ce groupe est nécessaire pour continuer, en particulier,  tout  le  travail 
très positif de relation et d’échange entrepris par Jacques Boisaubert depuis 2005. 
En avril 2005, après les cérémonies de commémoration à Soest, Jacques est allé à Hoyerswerda, 
ville près de laquelle se trouvaient les baraquements du camp d’Elsterhorst. Il a pris les premiers 
contacts avec la ville, contacts renforcés au cours des mois suivants. 
La ville d’Hoyerswerda a publié en 2006 un ouvrage sur le camp d’Elsterhorst entre 1937 et 1948, 
où  les  officiers  français ont  été prisonniers entre  1940  et  1945. En 2007,  une  exposition  sur  le 
camp  a  eu  lieu  eu  musée  de  la  ville.  Jacques  a  participé  à  son  inauguration.  Il  nous  revient 
maintenant de prendre en compte ce travail et ces liens, les maintenir et les enrichir. C’est l’un des 
objectifs d’un tel groupe d’intérêt IV D. » 

­ Groupe d’intérêt de l’ OFLAG XVIIA : Pierre Waendendries informe l’assemblée que le projet de 
développer un groupe concernant le XVIIA est en gestation. 

­  Projets  de  l’Amicale  de  l’ OFLAG XB :  Bernard Gordien, Président  de  l’amicale  du XB,  nous 
parle  de  son  amicale.  Il  rappelle  que  l’ OFLAG  XB  situé  à  Nienburg/Weser,  dans  lequel  furent 
emprisonnés  environ  2000  prisonniers  entre  1940  et  1945  a  connu  le  triste  privilège  d’être 
bombardé le 4 février 1945 par des aviateurs alliés qui  l’ont confondu avec la gare et  la caserne 
allemande. Environ une centaine d’officiers furent tués et beaucoup d’entre eux blessés. 
Depuis  la  fin  de  la  guerre,  une messe  est  dite  tous  les  ans  aux  Invalides  le  dimanche  le  plus 
proche de l’anniversaire du bombardement. 
Bernard  Gordien  a  succédé  à  son  père  dans  la  fonction  de    Président,  suite  au  décès  de  ce 
dernier.  L’association a  connu des hauts  et  des  bas.  Elle  compte actuellement  une  soixantaine 
d’inscrits. Bernard Gordien a reçu environ trente cotisations en 2008. Il a proposé aux adhérents 
que  l’association  s’intègre  dans  MACS  mais  ceux­ci  ont  refusé.  Ils  souhaitent  conserver  leur 
commémoration propre. 
Bernard  Gordien  a  récupéré  de  nouvelles  archives.  Il  a  reçu  des  revues  de  propagande  (qu’il 
remet à MACS pour le musée virtuel). Des photos d’objets fabriqués par les prisonniers devraient 
lui  être  transmises.  Il  essaie  de  maintenir  le  contact  entre  ses  adhérents  et  de  préserver  le 
souvenir. 
A  l’ OFLAG  XB,  se  trouvait  une  personnalité  connue : Emile Goué,  compositeur mais également 
éminent professeur de physique, mort en 1946 des suites de sa captivité. Il existe une association 
intitulé  « Les  amis  d’Emile  Goué »,  présidée  par  le  fils  d’Emile  Goué  et  qui  s’emploie  à  faire
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connaître les œuvres de ce compositeur. Il a participé à l’émission Interception sur France Inter. Ils 
ont le projet d’aller à Nienburg/Weser. Dans cette ville, deux stèles ont été dressées en mémoire 
des  officiers  bombardés,  l’une  par  les  Français  et  l’autre  par  les  cadets  de  la  Bundeswehr.  La 
municipalité a accepté de les entretenir. 
Bernard Gordien  qui  fait  partie  des Amis  du Musée  de  l’Armée avait  constaté  que  très  peu  de 
souvenirs  étaient  présentés  concernant  les OFLAG  (une  photo,  quelques  objets  occupant  ¼  de 
vitrine).  Il avait  interrogé  le Général commandant du Musée qui  lui a  répondu que ce n’était pas 
l’objet  du  musée  et  que  les  salles  devraient  être  réorganisés.  Rien  n’a  changé  depuis  la 
réorganisation. Le seul point positif est la très bonne présentation faite des combats de 1940. 
Le Général Guérin indique que le Musée de l’Armée (ainsi que deux autres musées) dépend de la 
DMPA (Direction de la Mémoire, du Patrimoine et des Archives). Comme MACS a des entrées à la 
DMPA, Marie Mayer pense qu’il faut qu’une délégation de MACS leur présente les projets actuels. 

­ Projets de l’amicale de l’OFLAG IID­IIB : Etienne Jacheet prend la parole : 
« ­ Bulletin : Continuer la publication d’au moins un bulletin par an. Il y en a eu deux en 2007, dont 
l’un de 40 pages en août, et un 2 ème de 8 pages en décembre annonçant le site et les recherches 
concernant  le  Lieutenant  André  RABIN.  La  Présidente  de  MACS  en  a  été  destinataire  et 
continuera bien sûr à l’être. Il est envoyé à 155 personnes dont nous avons encore les adresses 
alors  que  nous  avions  77  adhérents  en  2007,  afin  de  maintenir  un  contact  le  plus  longtemps 
possible. 
­  AG :  l’AG  de  notre  Amicale  aura  lieu  le  19  juin  à  Paris  dans  un  lieu  restant  à  définir.  Notre 
Présidente,  Marie  MAYER,  y  sera  invitée  et  ceux  qui  le  souhaiteraient  pourront  se  mettre  en 
rapport avec moi. Ce sera la 63 ème depuis le retour des prisonniers de guerre. 
­ Voyage en Pologne : il aura lieu sur les lieux des Oflag IID et IIB du 30 mai au 3 juin 2008. Une 
messe  sera  dite  à ma  demande  dans  le  gymnase  (TURNHALLE),  qui  était  aussi  l’église  de  la 
« paroisse » de l’OFLAG  IIB. Nous visiterons également l’Oflag IIC, à 30 kilomètres au sud du IIB. 
C’était  un OFLAG  polonais  où  existe  une  exposition  permanente  dans  une  baraque  conservée. 
Nous rencontrerons au cours de ce périple du souvenir, Madame Magdalena KRUK, responsable 
du musée des prisonniers de guerre polonais de LEBOWICZE­OPOLE, dans le sud du pays, qui 
viendra passer une journée avec nous. 
­ Livres anciens : nos adhérents n’étant pas tous utilisateurs d’internet, j’acquiers des livres dans 
des sites de  livres anciens et  les propose à  la  vente  (exemples :  LA THESE DE L’ABBE Pierre 
FLAMENT, POUR UNE FOIS ECOUTE, MON ENFANT de Roger IKOR) 
4  exemplaires  de  chaque  trouvés  sur  internet  ont  ainsi  rapidement  trouvé  preneurs  parmi  nos 
adhérents. 
­ Recherches sur le Lieutenant André RABIN : 
L’explication de sa fin tragique au cours d’une évasion a été abordée lors de ma 1 ère  intervention. 
Je dois aller à Caen début mai prochain au service des prisonniers de guerre du ministère de la 
défense pour consulter son dossier. Nous avons entrepris des recherches l’an dernier qui nous ont 
permis  de  découvrir  son  lieu  de  naissance :  LAMBERSART  (59),  le  16  novembre  1914.  Nous 
avons  appris  également  qu’il  était  domicilié  dans  le  13 ème  arrondissement  de  Paris  en  1939  et 
avons pu obtenir son acte de décès. [Les autorités allemandes de la ville où il a été déclaré mort à 
l’hôpital, HAMMERSTEIN  (aujourd’hui CZARNE en Pologne),  avaient  communiqué  les  faits  à  la 
mairie du 13 ème  dès mars 1942. Le maire actuel de CZARNE nous a  indiqué qu’aucune archive 
allemande n’existait à la mairie ou à l’hôpital.]. L’acte de décès indique que la mort a eu lieu le 19 
mars 1942 et que le Lieutenant RABIN a été déclaré « MORT POUR LA FRANCE » le 15 octobre 
1942. Cette découverte nous a permis de demander que son nom soit inscrit sur le monument aux 
morts de sa ville natale, ce qui n’était pas encore fait. Le Conseil Municipal a voté la décision le 29 
novembre 2007. Une délégation de notre Amicale  sera à LAMBERSART  le 8 mai 2008 pour  la 
cérémonie au  cours de  laquelle un  hommage  va  lui  être  rendu  66  ans après  sa mort  tragique. 
Nous y déposerons une gerbe au nom de notre Amicale. 
Un monument  lui est dédié existe à Gross­Born. Je  l’ai  inauguré en juin 2003 et notre Amicale y 
avait participé financièrement. Il se situe au bord du chemin qui montait de la voie ferrée à l’OFLAG 
IID et en voici l’inscription rédigée par notre ancien Président, le Général Jean SIMON : 

« Au Lieutenant André RABIN, abattu par les allemands, 
à bout portant, à la sortie d’un tunnel, au cours d’une tentative d’évasion. »
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La secrétaire du service de Caen m’a  indiqué que dans son dossier  il n’y a pas de photo de lui. 
Mais deux faits importants m’ont déjà été indiqués : 
­ Il avait un frère prisonnier dans un STALAG. Ce camp a été bombardé et il a été tué au cours de 
ce bombardement. 
­ Son dossier  indique que  le  corps du Lieutenant André RABIN a été exhumé en  juillet  1942 et 
transféré  au  cimetière  français  de  GDANSK.  Renseignements  pris  avec  l’aide  de  nos  amis 
polonais, la tombe n° 1249 existe bien mais le soldat enterré là est inconnu. J’ai donc écrit à notre 
Ambassade de Varsovie et l’attaché militaire m’a indiqué les démarches à effectuer pour faire lever 
l’anonymat de ce soldat  inconnu. Voici donc une démarche que je vais entreprendre maintenant. 
Notre  souhait  est  de  pouvoir  retrouver  la  famille  d’André  RABIN  pour  qu’elle  connaisse  nos 
démarches. Ce sera sans doute une tâche compliquée. 
­ Musée à BORNE SULINOWO (Gross­Born) : 
Madame le Maire de la ville et Thomasz SKOWRONEK, ingénieur de l’état qui gère la forêt dans 
ce qui fût très longtemps un vaste camp militaire allemand puis soviétique, veulent créer un musée 
de l’OFLAG IID. Nous y participerons bien sûr s’il doit voir le jour. » 

­ Journée des Oflag 2008 : 
La Journée des Oflag se tiendra le 25 octobre 2008 à l’Ecole Militaire. 
Le thème proposé est la musique dans les Oflag. 
Au programme : messe, conférence/concert, apéritif, déjeuner 

­ Coopération avec le Lycée International de Saint­Germain en Laye : 
Michel Raclet nous  informe que  les professeurs d’histoire de ce  lycée organisent chaque année 
pour  leurs élèves une journée d'illustration de l'histoire récente, avec des témoignages d'anciens 
déportés, d’anciens de la 2 ème D.B.,… Le proviseur a donné son accord pour que nous participions 
à  la  prochaine  journée,  probablement  en  janvier  ou  février  2009,  p.  ex.  par  la  projection 
commentée d'un film (extrait des récents  interviews, "Sous le manteau", film d'archives,…), voire 
par la présence d'un ancien officier prisonnier. 

­ Bilan des adhérents : 
MACS  compte  actuellement  233  adhérents  représentant  17  oflag.  Parmi  eux,  24  anciens 
prisonniers. 
15 nouvelles adhésions ont eu lieu cette année. 

RENOUVELLEMENT DU CONSEIL D’ADMINISTRATION 
Le Secrétaire Général fait part de la démission de Mme Jacqueline Décoté. 
Elle annonce les candidatures de MM. Bernard Gordien, Etienne Jacheet et Jean­Christophe Kling 
(le  GFK  est  ainsi  désormais  co­administrateur  de  MACS)  et  celles  des  membres  sortants  se 
représentant : Mmes Isabelle Boneu, Marie­Françoise Cénat, Christiane Lascombes, Anne Mallen, 
Marie Mayer, Marie de Montchenu, Marie Vignolles et MM. Nicolas Ledermann, Jacques Mouly, 
Michel  Raclet,  Didier  Romain  et  Pierre  Waendendries,  soit  15  membres  du  Conseil 
d’Administration comme prévu dans les statuts de l’association. 

L’Assemblée Générale adopte à l’unanimité ces nominations. 
5.  BUDGET 2008 

Pas  de  recettes  annoncées  conséquentes  pour  2008.  La  Présidente  indique  que  cette  année 
devra être mise à profit pour préparer des projets qui permettront d’obtenir des subventions. 

6.  CLOTURE DE LA REUNION 
La Présidente remercie les participants de leur participation active et chaleureuse et les invite à se 
réunir autour d’un verre de l’amitié. 
Elle lève la séance à 17h 30.


